
Les enjeux liés à I’exploratïon et l’exploitation du gaz de schiste
dans le shale d’Utica des basses-terres du Saïnt-Laurent

Le 1er mai 2014

A l’attention de: Mme Josée Harvey
Coordonnatrïce du secrétariat de la commission
Bureau d’audiences publiques sur l’environnement

OBJET: Non à l’exploitation du gaz de schiste

Madame,

Je suis une sïmple citoyenne qui se méfie de ce que le bon
gouvernement désire nous faire avaler depuis 2009 — La
couleuvre gazière. Comment nous faire accepter l’inacceptable?
Ce bon gouvernement est-il prêt à édïcter une loi rétroactive
décrétant le rachat des contrats des compagnies au même prix
qu’elles les ont achetés, c’est-à-dire à 10 ou 11 cents l’hectare
afin de récupérer l’entièreté de notre sous-sol. Permettez-moi
d’en douter? Le développement du gaz de schiste pourrait nous
sauver. Mon oeil! Il va enrïchïr les multinationales et notre bon
gouvernement, polluer notre eau, affecter notre santé, mettre en
danger notre souveraineté alimentaire.

Changements climatiques

Je vous réfère à l’article du Devoir écrit par Alexandre Shields le
22 février 2014 - Risqués, les gaz de schiste? « Le rapport de
I’EES est catégorique « Toute exploration et exploitation du gaz
de schiste au Québec feront augmenter le bilan des gaz à effet
de serre (GES).» Même en tenant compte d’un faible taux
d’émissions fugitives de méthane — un GES 20 fois plus puissant

que le C02 -‘ l’industrie gazière pourrait provoquer une hausse de

23,2% des émissions de la province en cas de développement à

grande échelle. Uniquement en phase d’exploration, au Québec
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19 sur 31 puits forés ont présenté des échappements incontrôlés

de méthane, soit 61% des puits.»

Le Groupe international d’experts sur l’évolution du climat (GIEC)

nous prévient que si la communauté internationale n’arrive pas à

s’engager dans une réduction de ses émissions de gaz à effet de

serre — ii y aura une catastrophe sans précédent dans l’histoire.

Le GIEC nous rappelle l’urgence de nous défaire de notre

dépendance au pétrole. Notre pays produit déjà un des plus

hauts taux d’émission de GES per capita. Nous avons un savoir-

faire au Québec et de nombreuses possibilités de développement

durable. Nous pouvons utïliser des sources d’énergies bien

moins polluantes (hydro-électricité, biométhanisation, énergie

solaire, géothermie..). Pourquoi ne pas être visionnaire?

Eau

L’eau sera l’or de demain. Le Québec regorge d’eau douce. Un

habitant sur six n’a pas accès à l’eau potable sur la planète et

nous nous allons en gaspiller des quantités astronomiques.

L’eau est nécessaire à la vie — peut-on prendre un risque si

minime soit-il de la polluer? BOIRE DU GAZ - NON MERCI!

Est-ce vrai que l’institut national de santé publique du Québec

suite à une recension des écrits concernant la relation entre les

activités liées au gaz de schiste et la santé publique a reconnu

que les possibilités de contamination des eaux souterraines sont

réelles?

Agriculture

« Nous n’héritons pas de la terre de nos ancêtres, nous

l’empruntons à nos petits-enfants. » phrase de St-Exupery. Il

reste 2% de terres agricoles au Québec et pour notre

souveraineté alimentaire, il faut les protéger. Développement du

gaz de schiste et agriculture sont incompatibles à mon avis.

Conclusion

Je vous invite à visionner les films « Gasland » de Josh Fox et

< 20 000 puits sous les terres. L’impact sur les gens vivant près
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des gaz de schiste » de Luce Cloutier et France Mercille. Ce
sont des simples citoyens que le lobby du pétrole n’a pas
contaminé

Je vous cite Ricardo Petrella — Le Devoir 24 octobre 2010: « Non

seulement le privé, dans l’extractïon des hydrocarbures par
exemple, n’a jamais permïs de mettre en place une économie
profitable à tous, stable et nonconflictuelle, mais il a
indénïablement contribué à la dévastation de la nature ».

Pourquoi l’homme cherche-t-il toujours à détruire? Je voudrais

faire en sorte que les enfants de demain aient encore de l’eau

pure pour se désaltérer, des fleurs, un jardin, des paysages et
des animaux sauvages à admirer.

Angèle Patenaude

St-Edouard
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